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Octobre 1970 

Les puissants décident 
bien délestés de l'être. 
Certains se dressent sur leurs actes 
et frappent comme des ombres basses. 
D'autres se forment en paroles 
mieux mortes sous l'octobre, 
et quel octobre ! 
qui presse l'homme jusqu'au silence. 

Alors se replient les tristes 
avant que plus de signes 
soudain n'élargissent l'abîme. 
L'aube coule au tou r . . . 
Par les marécages 
le soleil pesamment couvre l'enfer. 
(Cette blessure est lente . . . ) 
L'arbre penche, vacille 
vers le froid de ses feuilles. 

FERNAND OUELLETTE 

22 octobre 1970 


